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    Marijac tourne en rond dans le plein ouest avec son copain Joël Hamman  

 

    Ouest Magazine  

 

    No 1 du 1er avril 1953, et dernier – semble-t-il – no 6 du 1er août 1953. Editions 

de Chateaudun à Paris  

 

Jean Hamman dit Joë Hamman, est 
un acteur, réalisateur, dessinateur et illustrateur français, né le 26 octobre 
1883 à Paris1 et mort le 30 juin 1974 à Dieppe. 

Il est considéré comme l'un des créateurs, au début du XXe siècle, du « western 
français », avec son ami le réalisateur Jean Durand. 

                                                                                                        Wikipédia.  

 

Joë Hamman.  

    Livre autobiographique, du Far-West à Montmartre, sorti en 1962.  

 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Acteur
https://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9alisateur
https://fr.wikipedia.org/wiki/Dessinateur
https://fr.wikipedia.org/wiki/Illustrateur
https://fr.wikipedia.org/wiki/France
https://fr.wikipedia.org/wiki/Paris
https://fr.wikipedia.org/wiki/Jo%C3%AB_Hamman#cite_note-1
https://fr.wikipedia.org/wiki/Dieppe_(Seine-Maritime)
https://fr.wikipedia.org/wiki/XXe_si%C3%A8cle
https://fr.wikipedia.org/wiki/Jean_Durand_(r%C3%A9alisateur)
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    Ouest magazine présente une sélection d’histoires de Far-West  

 

    Le no 1 est du 2ème trimestre 1955. Notre série se prolonge jusqu’au 30, du 2ème 

trimestre 1957. Editions Mireille, Paris.  
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J. Blasco est un grand dessinateur méconnue. 
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Jesús Monterde Blasco, dit parfois Montero (né le 3 novembre 1919 à 
Barcelone — mort le 21 octobre 1995) était un auteur de bande dessinée 
espagnol.Il débute en 1935 dans la version espagnole du Journal de Mickey. 
Il travaille pour des publications espagnoles à bas prix de cette époque aux 
années 50, créant le personnage de Cuto. Il travaille pour l'international à 
partir des années 60, créant Main d'Acier (sur des scénarios de Tom Tully) 
pour la revue anglaise Valiant. Au tournant des années 70, il publie quelques 
épisodes de Paul Foran et Los Guerilleros dans Spirou avant de travailler 
avec Claude Moliterni à une adaptation de la Bible pour Dargaud. À partir de 
1987, il travaille pour Bonelli en Italie, travaillant sur Tex Willer et Yann 
Cyclone (Capitan Trueno) avec Victor Mora. 
 

                                                                                              BD Gest’. 
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 Claude Marin est un auteur de bande dessinée né le 30 mars 1931 à Châtenay-Malabry et mort le 31 août 
2001 en France. À 14 ans, il commence sa carrière sous l'aile de Marijac. Celui-ci le fait entrer dans le 
journal qu'il vient de créer, Coq hardi. Son premier travail est d'illustrer la série Rouletabosse Reporter 
scénarisée par son créateur Marijac. Pendant près de 20 ans, il animera de nombreux personnages, le plus 
connu étant le père Noël. À la fois à l'aise dans le style réaliste et comique, il réalise bon nombre 
d'illustrations pour le magazine flamand Kleine Zondagsvriend durant les années 1950. Au milieu des 
années 1960, il abandonne la bande dessinée pour être salarié dans la publicité pour des vêtements pour 
enfants. Cette parenthèse durera 10 ans. En 1976, il rencontre Greg qui l’incite à revenir à la BD en créant 
Frère Boudin pour Achille Talon magazine. En 1979, poussé par Michel Mandry, il réalise son rêve d'enfant 
et entre chez Disney en dessinant pour le Journal de Mickey les aventures de Mickey sur des scénarios de 
Corteggiani et de Dingo écrites entre autres par Michel Motti. En 1986, il crée les Bébés Disney (Disney 
Babies), série traduite dans plusieurs langues (italien, allemand, japonais…) qui sera une des séries 
préférées des lecteurs durant les années 1980. Claude Marin dira « Travailler pour Disney était vraiment 
mon truc, je considère d’ailleurs que c’est ma meilleure période et elle a duré une vingtaine d’années ». Le 
dessinateur Tranchand a été très influencé par les travaux de Claude Marin. 
 

 
 

Claude Marin et son admirable Père Noël paru dans Coq Hardy, un personnage qui eut du avoir un succès qu’il 

n’a pas eu.  
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L’inévitable Red Ryder de Fred Harman utilisé à toutes les sauces par la presse française, surtout des années 

cinquante.  
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José Hamman omniprésent dans les revues de Marijac consacrées au Far-west. Il connaissait celui-ci mieux que 

personne. Son dessin est fin et agréable.  
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    Ouest Magazine présente une sélection d’histoires de Far-West  

 

    No 1 du 2ème trimestre 1955 au no 30, du 2ème trimestre 1957   

 

 

 

 
 

On recommence ou continue avec les mêmes.  
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Un Billy le Kid joliment recyclé…Auteur inconnu.  
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Il eut été étonnant que Le Rallic n’ait pas été de la fête !  
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Marijac dans ses œuvres.  
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Un second Billy le Kid ? La situation n’est guère plus calme.  
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Jacques Canada est une bande découverte en d’autres lieux que pour l’heure nous ne situons pas. Un dessin très 

original et qui a son charme.  
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Un baiser comme on n’en vit pas souvent dans les BD de l’époque.  
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Marijac est capable de faire du réalisme comme de l’humoristique, comme ci-dessus avec un fameux Jim Clopin 

Clopan où les Trois mousquetaires du maquis. Au fait, entre ces deux genres, y aurait-il la place pour un troisième ?   
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    Sensationnel, Ouest-Magazine présente Héros du Far-West 

 

    Avec un numéro 1 du deuxième trimestre 1957. Avec les mêmes héros devient 

Far-West Aventures dès le numéro 8, du 4ème trimestre 1957. Editions Mireille, 

Paris. Notre collection porte jusqu’au no 11, du 5 mars 1958.  

 

 
 

Cette première page pourrait-elle être de Blasco ?  
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Retour des mêmes héros. 
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Apparition d’un Davy Crockett sauf erreur jamais vu jusque-là. L’homme au bonnet de fourrure garde son rang.  
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Daniel Boone dont les aventures devraient précéder de près d’un siècle celles de David Crockett. Même figure 

pourtant, et même bonnet de fourrure avec la queue de renard. On pourra retrouver Daniel Boone dans le PF Big 

Boy des Editions Artima.  
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Joël Hamman avait un joli coup de crayon. 
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    Avec ces revues qui se succèdent après quelques numéros seulement pour la 

plupart, revues où Marijac a son mot à dire comme éditeur ou rédacteur, on 

comprend mieux ce personnage. Touche à tout quelque peu forcené qui a fait ses 

armes avec l’hebdomadaire Coq Hardy qu’il a lui-même créé. Cela avec une 

volonté hors norme.  

    Marijac s’est vite entouré d’une bonne équipe de dessinateurs français pur jus, 

qu’il va employer au maximum, soit dans Coq Hardy soit dans les innombrables 

titres qui ont succédé au grand journal tricolore où le coq chante à tout va.  

    Marijac, ce que l’on ne signale pas assez, en plus d’être éditeur, était scénariste 

et dessinateur. Excellent pour le scénario, il savait écrire des histoires à la 

perfection, talentueux en cette pratique presque autant que pouvait l’être Jean-

Michel Charlier, il était un peu plus faible pour le dessin. Il a néanmoins offert à 

ses lecteurs les fameux Trois mousquetaires du maquis qui firent les beaux jours 

de Coq Hardy. Il y excelle. Moins dans ses productions westerns où un dessin 

quelque peu sommaire ne hissera pas ces récits à un haut niveau.  

    En tout, Marijac fut un homme qui tourna en rond toute sa vie d’éditeur, en 

recyclant les mêmes héros pendant des décennies. Jusqu’au jour où il dut avouer 

qu’il avait fait son temps et que le style qui avait fait son succès, n’appartenait 

plus qu’au passé. Il aura cependant marqué son temps et reste une haute figure de 

l’histoire de la bande dessinée. On le retrouvera encore plusieurs fois.  

 

 

 
 

Marijac avec éditeur et journaliste. 
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